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La rétro-ingénierie des cultures 
constructives locales pour répondre 
aux grands enjeux globaux actuels :

l’expérience de CRAterre

La rétro-ingénierie des cultures constructives locales consiste à interroger 
les pratiques anciennes pour formuler des réponses théoriques et techniques 
vertueuses inspirées des processus et des pratiques de conception 
architecturale préindustrielles.	  
Cette démarche scientifique adoptée par CRAterre dans les années 1970 trouve 
encore plus de sens aujourd’hui car elle apporte des réponses concrètes aux 
enjeux globaux, à la fois environnementaux et sociétaux, avec des applications 
autant pour la conservation et la réhabilitation des patrimoines bâtis existants 
que pour le secteur de la construction neuve éco-responsable.

Aux origines de la démarche
Dans le domaine de l’architecture, les années 1970 

ont été une période propice à l’émergence de recherches 
d’alternatives au « tout béton » qui avait pris une 
place quasi hégémonique dans la (re)construction de 
l’après-guerre1. Pour le matériau terre, cette décennie 
apparaît comme un tournant ayant permis de revi-
siter son potentiel, alors que les limites des matériaux 
industriels, environnementales, culturelles et sociales, 
commençaient à poindre.

En France, sur les pas du célèbre architecte égyptien 
Hassan Fathy, auteur de l’ouvrage Construire avec le 
peuple2, et inspirés par les mouvements de contre-
culture issus des États-Unis, de jeunes enseignants 
de l’école d’architecture de Grenoble entreprennent de 
créer CRAterre, Centre de recherche et d’application 
terre. L’association, fondée en 1979, puis le labora-
toire de recherche rattaché à l’école d’architecture 
de Grenoble en 1986, sous tutelle du ministère de la 
Culture, en sont les deux composantes historiques3.

L’inspiration se situe dans ce contexte bouleversé 
de la recherche et de l’enseignement en architecture 
post-1968, mais, à l’instar de l’inspiration puisée dans 
l’architecture nubienne par Hassan Fathy, c’est avant 
tout dans l’observation du patrimoine en terre, très 
présent dans le nord de l’Isère, que la démarche trouve 
ses origines.

Son cadre bâti rural mais aussi urbain est parsemé 
de fermes, de maisons villageoises, de moulins, 
d’églises et de grandes bâtisses construites en pisé, 
technique constructive consistant à compacter de 
la terre dans des banches en bois avec, comme seule 
ressource, les terres prélevées à proximité du chantier.

Dans le domaine de la 

conservation/restauration 

du patrimoine culturel, 

le fait de porter des 

regards croisés sur les 

principes de conception, 

l’usage, l’entretien et 

l’évolution/adaptation 

du bâti ancien au fil du 

temps a engendré une 

approche spécifique, 

à la fois pragmatique 

et contextualisée, avec 

une prise en compte 

systématique des aspects 

immatériels qui les sous-

tendent.
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L’étude holistique de ce patrimoine vernaculaire, 
assortie de nombreux diagnostics techniques, a 
nourri une méthode d’analyse innovante, à l’origine 
du concept de rétro-ingénierie des cultures construc-
tives locales4, dont il est question dans cet article. 
Cette méthode visait à comprendre les principes 
non seulement techniques, mais aussi culturels et 
sociaux qui ont permis le développement de ce bâti 
singulier et les conditions qui ont garanti sa pérennité 
dans le temps, malgré ladite « fragilité » du matériau 
employé. Ces connaissances puisées dans l’expérience 
du passé devaient permettre non seulement de pré-
server ce patrimoine, mais aussi d’en tirer des leçons 
pour le développement d’une filière contemporaine 
de construction en terre crue5.

La richesse de ce patrimoine faisait en effet la 
démonstration qu’un matériau local, non transformé, 
recyclable et accessible à tous pouvait apporter des 
réponses aux défis environnementaux annoncés, 
notamment par le Club de Rome (groupe de réflexion 
mêlant scientifiques, économistes, industriels et 
anciens politiques de 52 pays) à la fin des Trente 
Glorieuses. Tel était le cas également dans de nom-
breux territoires que les chercheurs, praticiens et 
enseignants de CRAterre allaient étudier à travers le 
développement d’activités de recherche et de formation 
menées en partenariat avec des institutions emblé-
matiques telles que l’Organisation des Nations unies 
pour l’éducation, la science et la culture (UNESCO), 
le Centre international d’études pour la conservation 
et la restauration des biens culturels (ICCROM), le 
programme des Nations unies pour les établissements 
humains (UN-Habitat), le Haut-Commissariat des 

Nations unies pour les réfugiés (UNHCR), ainsi que 
des associations ou services gouvernementaux dans 
près d’une centaine de pays.

De l’hypothèse initiale à son large 
développement
L’équipe initiale s’est progressivement enrichie 

de nouveaux membres, architectes, ingénieurs, 
anthropologues, archéologues et praticiens de divers 
horizons. La pluridisciplinarité mise en application 
sur des projets de terrain a engendré une forme de 
réflexivité encourageant les praticiens et les chercheurs 
en action à renouveler, autant que nécessaire, les ques-
tions de recherche préliminaires, les hypothèses et, 
au-delà, les pratiques sur le terrain.

Dans le domaine de la conservation/restauration 
du patrimoine culturel, le fait de porter des regards 
croisés sur les principes de conception, l ’usage, 
l’entretien et l’évolution/adaptation du bâti ancien 
au fil du temps a engendré une approche spécifique, à 
la fois pragmatique et contextualisée, avec une prise 
en compte systématique des aspects immatériels qui 
les sous-tendent.

Sur des sites en usage, tels que les mosquées 
d’Afrique de l’Ouest (Djenné et Tombouctou au Mali, 
Agadez au Niger, Larabanga au Ghana), les rencontres 
avec les détenteurs des pratiques traditionnelles de 
conservation et de maintenance régulière des édi-
fices ont été d’un grand apport6. En réalisant à quel 
point la préservation de ces patrimoines était avant 
tout une question culturelle et sociale, basée sur la 
transmission des connaissances, les réflexions avec les 
parties prenantes ont porté sur le développement de 

Moulin à huile construit en pisé,  
Saint-Agnin-sur-Bion (Isère),  

France, 2007.
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plans de gestion visant à pérenniser les pratiques et les 
mécanismes existants en les adaptant aux conditions 
actuelles, sociales, économiques, culturelles, environ-
nementales et de gouvernance.

Pour les sites archéologiques, tels Tchoga Zanbil en 
Iran ou Merv au Turkménistan, l’approche a amené à 
étudier les procédés de drainage antiques des édifices 
et des îlots urbains afin de redéfinir des plans d’écou-
lement des eaux de pluie en suivant la logique initiale. 
La nature de ces sites inhabités, ouverts aux intem-
péries et particulièrement complexes à préserver, a 
nécessité de revisiter le concept de conservation 
préventive, basé sur une compréhension maximale 

du contexte pour une intervention minimale, à la 
fois efficace et respectueuse de l’authenticité de cette 
catégorie de patrimoine.

Dans le domaine de l’habitat, les projets se sont 
graduellement multipliés avec des succès variés en 
fonction des soutiens politiques. Si, par exemple, 
l’expérience du Domaine de la terre à Villefontaine 
est restée longtemps sans véritables suites, à l’inverse, 
le programme d’habitat social mené dans l’île de 
Mayotte passa rapidement de quelques prototypes 
à la mise en place d’une filière de production impli-
quant plusieurs centaines d’acteurs avec en quelques 
années plus de 20 000 logements sociaux et nombre 
d’infrastructures (écoles, bâtiments publics) réalisés.

Cette réussite a mis en avant la technique de 
construction en BTC (Blocs de terre comprimée) avec 
une multiplication de projets de par le monde qui en 
ont fait la promotion. Mais tenter de répliquer une 
technologie dans des contextes différents a vite montré 
ses limites. C’est ainsi qu’a émergé une nouvelle pra-
tique de projet d’habitat, avec pour base l’étude préa-
lable des cultures constructives locales. En se basant 
sur celles-ci, il était plus facile de mieux connaître 
les ressources disponibles localement (matérielles et 
humaines), de cibler les besoins et les capacités finan-
cières des populations locales, et de proposer, comme 
cela avait d’ailleurs été fait de manière pertinente à 
Mayotte, de respecter la culture d’habiter locale.

Autre exemple, le projet mené en Haïti avec divers 
partenaires à la suite du séisme de 2010 a désormais 
un impact très important. Pourtant, certaines orga-
nisations non gouvernementales (ONG) locales par-
tenaires s’étaient montrées hésitantes, avec la crainte 

Site archéologique de Tchoga Zanbil, 
Iran, 2017.
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Maintenance traditionnelle de la 
mosquée Djingareyber à Tombouctou 
par la communauté locale, 2017.
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d’une sorte de « retour en arrière ». Mais après la réa-
lisation de premiers prototypes et leur adoption par 
les communautés locales bénéficiaires, les applications 
se sont multipliées avec plusieurs milliers de réalisa-
tions et actuellement des programmes de formation 
officiels à ce qui a été nommé TCLA : techniques de 
constructions locales améliorées.

Quelles perspectives ?
Le projet de recherche-action réalisé en Haïti fait lui 

aussi école et nombre d’organisations sont désormais 
convaincues de la pertinence de la méthode. Reste 
toutefois que le manque de normes de construction 
rend difficiles des applications à grande échelle. 
De nouveaux défis sont donc à relever pour chaque 
situation, qui nécessitent non seulement l’identifi-
cation des pratiques locales pertinentes, mais aussi 
leur caractérisation (essais techniques) et leur nor-
malisation.

Pour cela, CRAterre est désormais très lié à un autre 
laboratoire de l’Université de Grenoble, 3SR (Sols, 
solides, structures, risques), mais ambitionne aussi 
de multiplier les collaborations à travers le monde 
afin de pouvoir accélérer le processus et d’envisager 
de pouvoir répondre à la grande diversité de cultures 
constructives locales.

Conclusion
Les premières réussites de cette méthodologie qui, 

au-delà de la rétro-ingénierie, tend à passer à une 
réflexion encore plus globale, la rétro-conception, 
démontrent tous ses potentiels pour des productions 
situées et écoresponsables, mais aussi en d’autres lieux 
où il faut de plus en plus s’adapter aux conditions qui 
évoluent avec le changement climatique.

Trois axes thématiques du programme de recherche 
actuel de CRATerre-AE&CC, qui garde toujours 

sa nature proche des réalités et des pratiques sur le 
terrain, s’en emparent :
•	 la rétro-ingénierie des dispositifs parasismiques 

résilients ;
•	 la rétro-ingénierie des filières de matériaux bio et 

géosourcés7 ;
•	 la rétro-conception d’édifices et d’ensembles 

urbains, historiques ou archéologiques.

Ces recherches privilégient les contextes difficiles, 
isolés, présentant des pénuries de ressources ou encore 
fortement exposés aux aléas naturels, qui sont les plus 
riches en enseignements.  ■

Habitats locatifs réalisés en 
blocs de terre comprimée (BTC), 
Mayotte, 1988.
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Prototype de logement inspiré  
des cultures constructives locales pour 

la reconstruction post-séisme  
en Haïti, 2011.
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7.  Voir dans ce numéro l’article 
d’Adélie Colletta, Florie Dejeant et 
Laetitia Fontaine, « RESSOURCES, une 
plateforme pédagogique pour enseigner 
la construction et la réhabilitation en 
matériaux bio-géo-sourcés », p. 149.




